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UODBA1X 
Où aller aujourd'hui ? 

MUSEE. — Ecole des Arts Industriels. — Ou
vert de 10 heures à midi. 

MARCHE AUX OISEAUX. — Place Chevreuil. 
— Toute la matinée jusqu'à 1 heure. 

C A N A L D U B L - A N C - â E A U . — A 3 h e u r e s , 
régates internationale* et courses de canots au
tomobiles organisées par le Cercle nautique 
« L'Aviron ». , 

HIPPODROME. — « The Royal Yio », repré
sentation"; a 3 heures et à 8 heures et demie. 

PARC DE BAHB1EUX. — De 4 heures et demie 
& 6 heures et demie, concert public pa rla Phi
lharmonique du Jean (Jhislain. 

SQUARE PIERRE CATTEAU. — A 8 heures 
et demie, grand concert et fêle de nuit avec illu-
Grande Harmonie. 

DCCASSE DE L'EPEULE. — Réjouissances 
diverses. 

LIBERTÉ ET PROCESSIONS 
Dans un filet bizarrement intitulé « La 

Liberté beige », un journal clérical n 'ayant 
vraisemblablement pas encore pu digérer 
notre article « A quand la procession ï », 
paru mardi dernier, s'efforce pour nous con
fondre i f i - r y m - l'attitude Ojea socialistes 
belges a r aléa des socialisât. français. 

En 1— V ^ 0 . sts cléricaux comme les so
cialistes, ont le droit de manifester sur la 
voie publique. 

Selon notre confrère, s'il n'en est pas de 
même chez nous, c'est que la Franc-Maçon
nerie est... « l'impératrice » (sic) du Socia
lisme:'! 

Bt cette constatation tirée par les che
veux 'au moins '.) r amène tout de suite à 
conclure : 

. . . Avouez, ô « Egalité », qu'à Roubaix 
tout va pour le mieux, tous les ouvriers sont 
heureux et n'ont plus rien a désirer depuis 
le jour ou, à H T de vos amis, on a enlevé 
eux catholiques le d; oit de faire leurs mani
festations religieuse» ». 

Nous n ' a v a i s pas souvenance d'avoir ja
mais dit ou entendu diie par nos camara
des qu'il suffisait .pour résoudre la ques
tion st-.-iaie de contraindre lea eWrtcsus ù 
respecter ia loi concordataire dont par ail
leurs ils semblent tant redouter l'abroga
tion. 

D'autre part, c'est commettre une légère 
erreur historique de prétendre que les ftro-
caàffc m ont été supprimées 1 Roubaix • à 
cause, de nos amis ». 

Si nous ne nous trompons, c'est la muni
cipalité AHnrd nui. bien avant Pavénemenl 
ries aceialisten u 11»otel de ville. abolH les 
processions religieuses ;'i la suite de contre-
inanifi s ' . i t i 'us provoquées non seulement 
par nos partisans surtout, o pieux confrère, 
par certains de VOS amis c .ruine, pur 

-. exemple. M. Achille Rousseau, un conseiller 
municipal mottiste dont vous patronales la 
oandidatare. 

Mais ces considérai! ~ms sont d'ordre se 
conduire et ne nous empêcheront pas. au 
contraire, d"abord*>r la question <le prin
cipe : 

.Si nos camarades de Beipique admettent 
bMMM-tèges religieux, c'est que .le leur côté 
Us peuvent user du droit de manifester dam 
la ruç. el qu'ils ne manquent pas en certai
nes circonstances, de se répandre en lon
gues thé >ries derrière les plis flottants de 
leurs drapeaux rouges. 

Ces jours-là, les maies acœnts 'le r inler-
natio'i;,!" couvrent largetnènl les timides a ô 
salularis » qui semblent n'être que !c^ lâ-
les d'agonie d'un culte moura i t . 

En tout cas. les processiona du passé com
me les cortèges de l'avenir peuvent se dé
rouler par les nies des villes belges sans 
provoquer le moindre désordre. 

En serait-il de même chez nous ? Evidem
ment, non. 

Alors que le drapeau ronce est prohibé 
comme emblème séditieux ; que certaines 
manifestations socialistes o»i républicaines. 
telles la visite annuelle au Mur des Conju
rés ou le cortège rationaliste en l'honneur 
d'Etienne Dolet sont l'objet de mesures po
licières : interdiction de <>rls et de chants, 
dislocal ion obligatoire par groupes de cent. 
etc... tout cela par des considérations d'or
dre public, pourquoi tolérera it-on davantage 
que !r-s cléricaux puissent s'adonner au de
hors de» jours gras I de broyantes el carna
valesques exhibitions? 

Quand nous voyons dans des localités, 
où. au mépris du Concordat, les proross;-ns 
sont tolérées, les christicoles injurier et mê
me frapr.er les (iloj"«iifl refusant de se pros-
tenier devint leur idole de pain azime ; 
quand nous voyons ici même a Roubaix 
ces même- christicoles prétendre ôbfigsr le 
gens ne pensant point comme eux a im'ter 
leur attitude jusque dans les ventes publi
ques, nous sommes en droit de nous éton
ner de l'impudence avec l.iquelle Ils osent 
réclamer « la liberté... be'g^ » ! 

Avant d'user d'une chose, il faut d'abord 
la eosmMre. Nos, elérieanx connaissenl-ils la 
liberté ? 

En tout en ' , i' n'y parait pas ;"i leur ma
nière de faire. 

MARCELS 

Les Droits des Travailleurs 
fui tes invraisemblables d'une invraisembla-

bio hli ioire. — Assureurs qui se moquent 
des gens. — Touchons-nous enfin au dé
nouement ? 

II se ],asse en France, sous Va 3e Répu
blique, en plein Me siècle, des chdses in
croyants». 

Nos lecteurs connaissent par le détail les 
tribunlations d'un vieux tisserand quasi-illet
tré, nommé Derokisan-t, qui atteint le 20 
mars dernier, au coarx de ^m travail, d'une 
blessilre avant nécessité en partie 1 amputa
tion de la main droite, est depuis le 13 mai 
en butte à certains procédés de ta part ue la 
Compagnie d 'assurances « Le Syndicat du 
Nord >'. munie des pouvoirs du patron M. 
Henri Prouvas*. , . ., , 

Nous avons vu comment ,au mépris de la. 
loi ce dernier déclara l'accident à la Mai
r ie '50 tours trop tard, après avoir envoyé 
l'ouvrier blessé ayant de p a r le législateur 
le droit de choisir son médecin1, se faire 
l i g n e r a la maison de secours de la Compa
gnie d'assurances. 

Nous avons vu aussi comment le représen
tant de M. Prouvost (bien que ce dernier 
eut reconnu j 'accident du traymift vint de
mander à /aire la preuve que la blessure de 
M Deroissart était due non à un tiauma-
tisme professionnel, mais à une morsure ce 

^ f j r ' i l résulta des dires des témoins appe-
I* . î î i r 5 préposé de M. Henri Prouvost, 

V . Ï Ï nerîissa.i t avait été le 5 février mor-
22 rxàr inTpetit chien i l'index ganoba. • 

r£ca"ù"ë, paraissait entendue. Urne mor-
«„r? d> cï'iîen^à la main gauche provoquant 

" ° n .If, m é n ^ S ^ e ™ en, d'épaxUes: 

K r e î ^ l ' a p p r e c i a t i o n des magistral* 

de la R ^ ^ W f contre Prouvost dont 
" - • " ' J ^ S ^ X B O K U S les suggestifs dé-

œ£E!i2iï'*M devant le 

bunn! civil de L'Ile- d é c ls.ion de ce der-
^ f W e n r f P r o u v a a cassé depuis la 13 

mai de verser au vieux travailleur blessé a 
son servie© lindemnité journalière de demi-
salaire à laquelle il a droit. 

C'est là un nouvel et monstrueux abus à 
ajouter aux autres. 

Notre sympathique ami, M* Balavoine, 
avisé d^ cette situation scandaleuse, a adres
sé pa.r noire intermédiaire, à M. Petit, l'ho
norable juge de paix du canton Nord, les 
conclusions suivantes : 

• Pour : Théophile Deroissart, t isserand, 
demeurant à Roubaix, Grande-Rue , cour Le-
febvre. 19, demandeur ; 

» Contre : Henri Prouvost, fabricant, de
meurant à Roubaix, rue du Nouveau-Monde, 
43, défendeur ; 

» Plaise h M. le Juge de Paix : 
» Attendu que le,demandeur ouvrier, tis

serand au service du défendeur, a été le 20 
mar s 1905, au cours de son travail, victime 
d'un aocidént qui entraînera une incapacité 
permanente partielle; 

» Que son salaire annuel était de 1.200 fr.; 
» Attendu que l'indemnité journabère ne 

lui a été payée que jusqu'au 13 mai 1905 ; 
» Attendu qu'aux termes de l'article 15 de 

la loi du 9 avril 1898. modifiée pa r la loi du 
31 mars 1905, les indemnités temporaires 
sont dues, en cas d'incapacité permanente 
jusqu'à la décision définitive ; 

» Qu'aucune décision définitive n'est inter
venue Jusqu'à ce jour, puisque In tentative 
de conciliation devant M. le Président du 
Tribunal civil n'a même pas encore eu lieu ; 

» Par ces motifs, 
» Condamne le défendeur à payer au de-

n a a ô e u r lindemnité journalière prévue par 
l 'ar t 3 de la loi de 1898 à dater du 13 mai 
1905 'date à. laquelle elle a cessé de lui être 
versée' jusqu'à ce qu'intervienne la décision 
définitive prévue à l'art. 15 de la loi de 
1898 modifiée pair la loi du 31 mars 1905. 

» Condamner le défendeur aux dépens ; 
» Sous tontes réserves. » 
M. Je toge de Paix du Canton-Nord a Ap

pelé vendredi après-midi les deux parties 
en conciliation où nous sommes allé assis
ter M. Deroissart. 

Se basant sur l'enquête précédente et sur 
le texte d'une récente circulaire <Jii_Min,istre 
de la Justice, M. Relit a, à deux reprises 
différentes, fortement encagS? le mandataire 
île M. Henri Prouvost à faire droit à notr'» 
demande en acceptant de verser à l'ouvri'.T 
infirme l'indemnité à lui due. 

T.e désigné patronal s'y étant refusé, "M. 
1 a reçu du magistrat un permis 

de citer. 
Il est fort probable que devant toulr/s ce9 

tergiversations dépiotactes, M. Henri Prcu-
vost se-a invité à comparaRre en pr/rsonne 
pour le jugement. 

A tendons la suite avec confiance, 
MARCELS. 

Exposition de Tourcoing 
Le huit .luillet. .1 3 heures de l'apres-mi li, il 

sera i>i •> 

: EXPOSI
TION DES INDUSTRIES T E X T I L E S . I . 

le l Exposition, Hôte 
i m • 

APRES LE DEPART DES MORVEUX 
La morve ayant été constatée chez d.ffé-

rents animaux de la cavalerie de Buffalo 
a été 

qu: 
mel 

d'es
sai •'. 

H.ils. M. l temora, vétér 
de veiller 
f l l ' o i j t OCCU 
Cody. 

Inlerdii : est fait, 
pèce chevaline, ovine el 
cuieT sur'lesdits terrains, d'où ,1 est, jusqu'à 
nouvel ordre, interdit d'enlever quoi que ce 
S' ' . t . 

U N T A B L E A U F O U D R O Y E 
Pendant le violent orage qui s'est abattu 

vendredi sur Houbaix. ta foudre est tombée 
sur I il • a igus du café de la Coupe d u r , a 
l'angle des rues des Arts et d 'Inkermann. 

I.e tableau a été complètement arra/jbé. 
II n'y a pas eu d accident de personne. 

SOUS LE COCHE 

VendreTi, vers onze béants cl <".t-m.e du 
matin, M. François l.efebvre, 59 ans , de
meurant rue de Napias, cour Hiôbrinek, do-
meatique chez M. Lepoutre-Sii^ marchand 
de charbon rue de l'Ouest, a été, passant 
rue de l'Epeule, renversé sous sa', propre 
voiture. 

Blessé à la jambe gauche, M. Lefiebvre a 
été tiansporté à son domicile, après avoir 
reçu les soins nécessaires de M. le^.docteur 
Torck. 

LA BOURSE 

M. Jean Dubar. demeurant rue O.lbert. 
4?, a trouvé vendredi malin, une bourse avec 
chaînette contenant une certaine somme et 
quelques médailles. 

pour la perfection, que d'un travail séparé mieux 
conduit pour éviter ces faiblesses isolées de l'un i 
ou l'autre exécutant, qui n'ont pas eu d'inuuence F 
réelle sur l'ensemble. 

Dans le morceau au choix, même qualité que, 
ci-dessus, avec plus d'assurance encore. 

On sait que c'est cette dernière société qui /ut 
classée première alors que 1' « Union Cyclisl', de 
Roubaix •> n'obtient que le 2e prix. Ce résultat 
inattendu fait dire à notre confrère liégeois . 

« En ce qui concei^!rN première plac . ta'dé-
cision du jury suscite un moment de si: t-n'rise • 

J' te crois... Wasquehal 1 K ' " 

/ A L'ACADEMIE DE MUSIQUE I bien qu'il reconnaisse aussi que des faits-sem
blables ne peuvent que rehausser le 

H. Nauwelaers CHIRTE ^EN-DENTISTE. 
5 , [ue f.a Coffre. Houbaii. 
— « ' . i f i rUon sans doute r 
iMaTaO,.,^ jg ] a touche 

lafirnitioM it Ci»mi iiutl>n i lsn i 
INSTITUT TURGOT. - Année scolaire 1904-

1900. — Dix-neuf élèves d e flnsUtut Turcot ont 
subi avec succès les ép r . e u v e s d u brevet élémen
taire. 

Ce sont: MM. lier j-i Bouchez, Jean Boulze, 
Alphonse Breuval. A nilré Chariot, Georges De-
grelle, Emile Desor Edouard Devernay, Théo
phile pewasçh Pie ,rè Draviimv, Ernest Dujar-
din, Juhçn Erkens. Eusène Fîév'et, Albert Gilles, 
Eugtaie Leblond, rtaoul Legay. Maurice Margat, 
Maurice Nevejanf.,, Albert Vitse, Robert Waeles. 

La Muse de ?\jadavd, siège : Brasserie des Or
phéonistes, 126 v riie de la Gare à Roubaix. Mar
di •» juillet, è > ; heures du soir, réunion générale. 
Ordre du )ov ,f : Cotisations ; correspondance ; 
concours DO ,Hique de 19tù. (Jjestions diverses. 

Certificat deludes. — Examen des SSBsrantss 
du canton d e Lannoy. — Elewss inscrites : «1 ; 

:es : TU. AdnuasilfVes aux épreuves 
orales : '.M ; revues aétinitivenn-nt : 57. Prix dé-
partemeMtaux : 1er Jeanne Masqueiier, de 1 école 
j'Ubuqi. e de CJu-reug ; 2e, Germaine Laugaert, 
de Véi'.ijie pubbque de Flers-Breucq. 

Fes eival des quartiers Uu Pile, Duthfleul et de 
la place Ste-Ebsabeth. — Î e comité invite les 
détenteurs de listes de souscriptions a faire con-
na'jfre aujourd'hui 2 juillet, au comité centra), 
ch rz M. Emile Prouvost, S69 bis, r>ie Duthilleul, 
le» inoniant dss sommes recoeillies ù ce joar afin 
1 l'aïuir une base pour établir le montant des pri-
tues. l.e aearetaJns ^nésat . M AJtred tiesuuieus 
et le trésorier, M. Emue Prouvost. ce Ue*uv:it 
au sièt;e centraj. rue DUMsSteul, SGS n.s, aujour
d'hui JIJ deux heur..'- A 3 hrrnrc - du soir pour iv-
cevoir la montant des souscriptions. 

Dépôt des Cartes Posâiesid. G 6, au Grand f su r . 
eii-4. 

Théâtres, Fête«*et Concerts 

CO\CKnT«: PVBUCS. —'V ici le proaramme 
des coïK.Tis publics qui ssronj sxei 
Phllharnioi •• dimanche 

ni mis, à 4 heu
re» et d< : i. t du n..-me m Ls, i S 

place l'aM • 
Premititi partie. — 1. O isrrns. Tu-

rtoe, - fe Ouverture de Concert. Bs 
l a Chanson .i-s Nids (soBstes MM. i- ise, Be-

:_ Le.PeUI : • 
• • . • .— j . - j * -a iu i . . \ l i . 

— 7. IJI 
• 

M 

Cirjts.a gratis t. Ljoors : Galeries Lilloises 

de Rot BJUX' 
C I V I L 

•• ttes 
: lecrètne, 

1~3. • - ï->ï11 n : L I • 
: ;-; d Ai . - . -r . s^^. 

: \ . . r. tHS. — uuitave 
ne Piera f baix, 7. 
•s. ' — Fiai H an=. ména

gère, rue Voltaire, 39. liuffui, 70 
! r-t S* n. 1Z. — 

Boitte, VJ mis, m<-uagi-re, rus BMa-
' bemaille. 

Oft 

Nous donnons ci-dessous les résultats du 
concours qui ont eu lieu pendant la semaine 
dans les diverses classes de l'Académie de 
musique : 

Classe élémentaire de solfège. — Ire divi
sion. — Ont obtenu une mention, les élè
ves dont les noms suivent : Grimonprez Cé
sar, Catry Henri, Phalempin Etienne, Al-
lard Georges, Desoblin Emile, Phalempin 
Henri, Willoquel Victor. 

2e division. — Ont obtenu une mention : 
Catry Jules, Leblanc Jules, Cardin Gustave, 
Tanghe René, Dejonokeere Joseph, Cantrelle 
Henri, Kinnen Jean-Baptiete, Christiaens 
Gustave. 

Deuxième classe de solfège (jeunes filles). 
— Ire division. — Ire mention : Melliez 
Jeanne, Decoopman Madeleine et Glorieux 
Zoé : 2e mention : Hoornaert Jeanne ; Mas 
Berthe, P le i rnage Yvonne, Vansteenkiste 
Berthe. 

2e division. — Ire mention : Verhelle An
toinette, Léman Julia, Vandenberghe Ber
the, Corne Fernande. — 2e mention : Chan-
traine Rachel, Delay Alice. 

LES DANGERS DE L'ALCOOL' 
Vendredi soir, Henri Couvreur, âgé de 43 

ans, portefaix, demeurant en logement « A 
la Clef d'Or », rue du Conditionnement, se 
trouvait en état d'ivresse à la gare et causait 
du scandale. Les agents attel Henri et Rous
sel voulurent prêcher le calme au pochard ; 
mal leur en prit, car ils furent accueillis de 
la part de ce dernier par une bordée d'in
jures. 

Couvreur fut appréhendé alors par les 
Agents et écrouA au violon municipal. Il a 
été transféré à Lille samedi et sera poursui
vi pour ivresseet outrages aux agents. 

COMMISSION OHYCIENE 

La commission locale d'hvgiène se réunira 
à la mairie, mardi prochain, à deux heures 
et demie et se rendra ensuite dans divers 
quartiers de la ville, notamment de la, 
Croix-Rouge, qu'elle examinera au point de 
vue propreté. 

S Y N D I C A T DES T R I E U R S 
I-a commission syndicale adresse à ses adhé

rents, i avis suivant : 
Cariuu-ad..-s, 

Vous Mes pries d'assister à Va réunion généra
le qui aura lieu aujourd'hui dimanche 2 juillet, 
u * heures tr.-s précises du soir, au Mr-ge syndi
cal, t.'iez Son ysnlwigtwsa, 4. rue i-arnoi 

Unurir du jour : Uossttoa 1res intéressante. — 
Pr<;-t-ji^^ urg-.-nte. 

CONCERTS PUBLICS 
L'Harmonie t." la Croix-Rouge exécutera le lun-

I 1 '."•:.. n 8 heures et demie du soir sur 
• de la pla»^ <]e la CroUHouge. jes 

. suivants : 
Bruxelles Turine! : S. Les N u w de 

Jeannette V. Masse, ; 3. Confidences w.-.^v • 
!.. Godard , i. Trinéstls (t 

. U 0. Ko. A 
4. La 
Ixiger) 

MOTEURS 
EXACT » . CH1MPIOS i 

« MURS » 
à ( U , gaz paurrs LES 

fi lf n<viTe«u Guogène-Epurateur • E' 
C o n s o m m a t i o n : 1 O i i i u i i a l 'Al iCHtVAL H t L I ' . t 

ont réaiisé phjs de 80 ventes 4 l'Exposition 
d'Arras et y oujt obtenu les plus hautes re-
compexi 

C A L 0 I N & M APC, constructeurs à ULLE 

fOURCOING 
LF. DIMANCHE 2 JIMLET « TOURCOING 

T.i'gates internationales _ — A 3 ht 
canal du Btaac-Ses i, su Blanc-Seau. 

• - ^ l o i . 

Concert public. — A 5 heures du s. '.r, sur le 
• ds la Place Tiin-is, oonoart par « Les 
TroinpetUte réunis . 

LEURS RENTE* 
Che7. Dupire-Dupont, un charbonnier. Jules 

Marthe, •-•;! an*, «fsmeuraat rue de ciand, s est 
tait un ett'.rt en «io hargeant un wui?on de'char-
BOB. 

.rs de PSBjoa, 
— OtSS IX-svenaui e< Auhert, sjsssssBJL 3. rue 

• ^rdes, Arthur Verbrug-
ge, u v -. Ismsaraat «L, rue Fin de la Guerre, 

à ia barre de la chaîne de |e-
liqus et a été coutusnwmê 

aux parti.;. 
— Cnea lateur. Si*, rue du Céné-

ise, Hélène l-«nclercq. i!d 
ans. demauimat t La Manière, en tirant une bar
be, a eu Je majeur droit pris dans les peignes 

Inoir ; la face extérieure de ce doi^t a 
• ' ' • - it PextrsnxtM du tendon exten
seur a élé détruit. 

Ln n.. . « 
— Chez Desrousseâux frères, retordeurs, rue 

art, 17 ans. demeurant 
r M ds Cassai, en nettoyant son métier, s'ast lait 
aas piaies au poses et au médius droiL 

12 a 15 . 
— Cbes il-nr. Dstabousse, négociant. 22. rue 

des Barbiers, un apprenti trieur. Arthur Maarst, 
lailÉIHHIS. a fait 

une chute H s'est l linlssiiSMIi ia n-uia gauche. 
» jours de rej.....=. 

LES RENTES DES TRAVAILLEURS 
Chez M. Isan-Bai liste LnbesL le 29 juin, a 

8 heures du matin. M. (Uément Fraisier, '̂7 arrs 
meilleur, demeurant boulevard de BeaurepaJra, 

nville. s, s'ast fait une léfrere conUuioa-1 
au liane SJBtMBM en faHunt un faux pas. 

G a S jôunl de rfj.us. 
— I il manœuvre de cbei Mme veuve Jules 

Martel, M. Leopold Dostal, '43 ans, demeurant 
rue de Soublse, 4g, a eu la main gauci*e„écra-
st-:i par la chute d'une caisse. 

12 É 15 jours de repos 
— Chez MM Etianne Motte et de MnnnMSrla 

D o s , 2u ;.ns. soigneuse, demeurant à Mous-
e.-.n .hameau du Petit Courlrai, 12. sest l'ait une. 
plaie eontiLse s l'extrémité de l'index gaaiche-c-a 
prenant des pignons. 

15 jours de repos. 
— M. Auguste Colin, ï.\ ans, demeurant rue< 

Newton. 29, marbrier, fiiez Mine veuve Lebur-'-
gue, s'est fait une entorse du pied .gauche, par 
suite d'un faux [.as. 

0 jours de repos. 
— Chez MM. Alfred Motte frères. M. Henri*. 

Tbaye, 39 ans, rattacheur. demeurant rue des 
Longues-Haies, cour Desieumaux. 4. a été blessé 
au cinquième orteil gauche j>sri un .organe de 
son métier. 

8 a 10 jours de repos. 
— Au rni-me étnblissero-ent. un hommetde pei

ne. M. Georges Barrât, 2S ans, demeurant rue 
de Croix. 16, s'est piqué au gros orteil, gauiche 
en marchant, sur.trn clou. 

3 à 4 jours dè-Tepos. 
— Mlle Mathilde T-ellier, 19 ans, bobineuse 

chez M. Emiie Eîoy, demeurant rue Saint-An
toine, cour Dvfontaine, a été piquée à,-la paume 
de la main droite pru* une broche. 

5 a G jours de,repos. 
—o— 

NOS SOCIETES 
On se rappelle que le récent concours "inter

national de Liège pour les fanfares cyclistes au
quel prit part l'Union cycliste de Roubaix fut 
marqué de certains incidents relatifs à la façon 
dont les prix avaient été attribués. 

Voici ce qu'à ce sujet nous extrayons de notre 
confrère l'/i'irprfss de Liage : 

— N* 33. LJnion Cj^ïiste -du Nord de Rou
baix, 20 exécutanls. 

Superbe corps, de belle allure, grande disci
pline. 

Le morceau imposé est empoigné littérale
ment dans un msuvoment vibrant que les pré
cédentes Sociétés ne lui ont pas donné. Grande 
Justesse, vigueur, -netteté-, les instruments ont 
une- sonorité supérieure ; œla tient, sans douet, 
a l'association judicieuse des divers types de 
trompettes, e,ui ne donnent pas seulement les 
notes e.xtrêrnes. hautes et basses, mais encore 
tout 1'intertnédiaire avec une régularité et une 
homogénit?té de clavier. 

I.a même opinion a l'égard du second mor
ceau, plein de crûnerie et qui laisse le public 
sous lé coup d'un véritable enthousiasme. 

— N- 40. Berchemsche Wielrijdors Club De 
Lauwertak, "2A exécutants. 

Superbe groupe, d'admirable tenue, dénotant 
dès l'atta»|ue du morcea uimposé. de la netteté, 
de l'ensemble, de la pondéi*ation ; le mouve-

Pauvres orphelins 
Ne pourfait<io appeiasr oueU|ue amélioration 

'a la situation des x*-• iit,»s orphelines qui 
une partis de Itiosnsos de la rue d lia\re .' i;..es 
sont lu une centaine envtron qui, ls dimanche 
venu, pourraient j . uJr de ia vie familiale ,i,.iit 
ebee sont completen«ent privée», l a plupart 
de ces pauvreties • ni • .: de pens 
et mère, soit de, gpsncls parente s .t une tante. 
se.it un autre membre *ie la fanude, aw • lesquels 
elles poarrassat (sis.stnr la- louraés du Qjmancba. 

MasTSMimiii u» ni. i» n>a e^t pas ainaL Les 
otpbecmea peuvent oUssar ni jour de sortie 
t..u.s le, deux ou trois, mois, mais las so-urs crui 
tes dirigent, emptoisaaBXous les moyens en leur 

i pour les 
fimtter.' Tut récemment-; encore, toutes les pau
vres petites en oert. été- privées, sous prétexte 
que . une tfallet .avait eoratmS une faute, un 
Brisas pour leurs. dt*u<:es surveillantes, el el.es 
ont été eontruudes drasaMsr à 1M. messe, aux 

•n saAit aa guise de distraction, kuis 
• iu dimanche 

i ne pas permettre tous les dimanches 
aux pauvre* .n-pheluie.s de sortir avec tes mont' 
lues de. jeusK loinillcs qui en expriment Je desu- ? 
Il nous sotable que cela ne peut guère sulfrir de 
difhculté Et surtout pourquoi ne pas laïciser 
l'orphelinat ? Les orplie-uiies ne s'en porteraient 

mieux. 

Iifaraatlm »t Ctaaialutlsi* I I . I . H I 
/.rt arrtrases nur aaSrs. — D est anrfrl vssv 

dredi malin sux balles us Tourcoing, 1.800 ki-
los de mai le p i s . 110 kilos de fro
mage. 110 kilos <le pêches. 100 kilos d'abricots, 
lu Kilos de hinislss. }'*) kSsa .>• safissa< 

Samedi malin, n est arr.ve lu kitus decrevis-
I a, o. kilos .e- haricots, 17u kikas d'abricots, 

, uu k i, r.5 ki-
I Jos de WeiUs, 10fi krkus de ossisss, 2U kilo» de 

fiisnagn. ?< kilo" o> pois, too saia 
Afamnaest des étrangers. — Du 24 juin au 

1er juillet, il es; arrivé à Tour Djg U h .mines, 
r, ftinmes h ' Il en est parti 
7 hommes, i femmes el 2 enfants. 

peuvent que rehausser le mérite de 
celui qu'on vise et notre excellent maire ne 
s'en portera pas plus mal aujourd'hui que de
main. 

On ne désire qu'une chose, courtier Du-
bourg, c'est que votre courage égale celui du 
citoyen que vous insultez avec tant d'arro
gance. 

Un Soolaltsts Indépendant, 
Membre da la Seotion du C riche t. 

CONSEIL MUNICIPAL. — Séance du 30 juin 
Isuuej. — Ont été considérés comme absents 
MM. Porter, adjoint, Debock et Dobin. Ces 
messieurs étaient présents. 

Une erreur nous a fait dire aussi que c'est 
M. Haluin qui a présidé en l'absence du maire ; 
cest M. Debry, doyen d'âge, qui a remplacé 
M. Desbaroieu.x au fauteuil. 

Ordre du jour : 
16. CbAlet-bains. — Situation créée par l'en

treprise Delpierre. 
M. le Maire fait le récit des faits qui ont pro

voqué la fermeture momentanée du Chàlet-Bains 
voqué la fermeture momentanée du Chalet-
Bains. U relate les responsabilités encourues 
par un entrepreneur. A ce sujet il donne lec
ture de l'arrêté de mise en démeure notifié à 
cet entrepreneur. Il ajoute qu'un arrêté de mise 
en régie suivra, si /'entrepreneur en question 
n'obtempère pas aux ordres de l'administration. 

17. Châlet-Bains. — Approbation des décomp
tes de la réception définitive. 

Le Conseil arrête les décomptes des entrepre
neurs et les approuve. Ces décomptes sont ré
glés comme suit : 

1er lot : Emblans 5.845 fr. 40. — Se lot : Chan-
try i'.j fr. 55. — 3e lot : Thibaut 573 fr. 11. — 
4e lot : Ruysseliart 4.215 fr. 15. —6e lot : Lempe-
reuc 1.712 fr. bl. 

ls. Ouverture d'une rue donnant accès au 
cimetière. — Etat de la question. 

M. le maire renseigne le Conseil sur les re
tards apportés à la solution de cette affaire. 

Le Conseil central d'hygiène ne s'est pas pro
noncé favorablement, à cause du peu de dis
tance existant entre les clôtures du cimetière et 
le tracé de la rue. I.a distance réglementaire 
est fixée à cent métrés. 

M. le préfet n'a pu. en conséquence, approuve 
M. le Préfet n a pu, en conséquence, approu-

vrr le projet. Cette affaire a été néanmoins re-

firise, de nouvelles démarches ont été faites à 
a préfecture et il faut espérer qu'on finira par 

aboutir. 
19. Ixigements et indemnité de logement pour 

plusieurs maîtresses adjointes. 
Le Conseil accorde une indemnité de logement 

à Mme eymersch, sous-directrice a l'école de 
Mme Jacquet. 

Il adopte également les conclusions du rap
port tendant a fourni run_ logement pour y rece
voir Mlles l.efebvre, Debeire, Yandendriesscbe et 
Ijedent, maîtresses adjointes. Une maison sera 
louée, dans ce but, a proximité de leurs écoles. 

2U. Nouvelles propositions de la Cie Desclée, 
pour lécluirage as la ville et des particuliers. 

M. le Maire fournit quelques explications, «t 
dit que la question set trop importante pour êtïwi 
discutée au pied lava. U demande le renvoi, de. 
cette, aftaiiw a la commission compéki'ite. — 
Adopta. 

21. Elévation du commissariat de police de 
la ie k la :ie clases. — Avis a donoer. , 

l.o Conseil émet un avis très favarahle et vote 
• • traitement de. et«j fr., de ma

nière a assurer les émolunv».'is qui correspon
dent à la 3e classe. 

L'i' Dépsoaas imprévues. '— Le maire donne le 
détail des Uepensis eff.-rtuées du 4 mars au 23 
juin. Ces dépenses s'élèvent a 73 fr. Approuvé. 

• V.ation concernant la suppr. 
plusieurs trains en gare de Croix. 

M. le maire dit qu il a reçu un grand nombre 
de 
le 

concernant ces changements qui ont 
té la perturbation dans notre milieu indus-

q u e 

L'AIFFAIRE D E M Œ U R S 

M. Niéderst. commissaire de police du 3e 
arrondissement, a terminé son enquête con
cernant l'affame de raœuis dont nous avons 
parlé dans notre numéro d'hier. L'inculpé, 
un nommé A.„ M..., 21 ans , ouvrier confi
seur, a été laissé en liberté provisoire, en 
raison de ses bons antécédents et parce qu'il 
& son domicile fixe à Tourcoing. 

Interroge de nouveau samedi matin, il a 
continué à nier énergiquement, malgré les 
affirmations les plus formelles de la fillette 
qu'il curai t tenté de violenter. 

Contrairement à ce que nous disions hier, 
il n'v aurait pas eu viol, mais il y aurait 
déchirure occaskeiné* par le doigt et que 
le médecin a constatée. 

M. Niéderst a envoyé le rapport de son 
enquête au parquet. 

, —o— 
UN INCENDIE DU A L'ORACE 

Vendredi, à huit heures, un orage v ident 
éclata sur Tourcoing. Les éclairs se succé
daient sans interruption et une pluie dilu
vienne tombait. . . . « _ _ . - . , _ 

A huit heures un quart la foudre nvt le 
feu à la ferme du Blanc-Ballot, occupée par 
M Déoottiçnies, à l'Epinette. Les pompiers-
prévenus par M. Arthur Lampe, cycliste, qui 
passait en ce moment à l'Epinette, se ren
dirent sur les lieux. Ils circonscrirent l'incen
die en abattant la toiture en chaume de cha
que côté du ^renier à fourrage où sévissait 
le feu Le fléau ainsi circonscrit fut bientôt 

3 Î I T ^ A - T C I V I L 
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Naissance*. - i • leroq Moqrra, ras du Nord, 
;.-,. - - ViMaeys Léon, i rre, 71. — 
Lefebvre Marie, rue de Linselles. 

I>t>ces. — Desmet I r-ul... '>> ans, sans pro-
f i u. rue du M. lïlin Fagot, 10'. — llol Char-
i.-s .\; ans. mouleur, me Neiiotsale, Jii . — oge 
Angélique, Si ans, sans profession, i-ue de Lil
le 1-1 

Pubhcations. — Bonhomme J.B.. employé dé 
commerce, rue l ' eue Cm asti ls, 3G. el Caporl 
Louise repasseuse, rue de Roubaix, loi. — 

Boulant I • sWe, à C»imJjnii. et l*nc-
tin Jeanne. Sans ! ' ision, rue Victor-Hugo, 
67 — Deièspaux c.»eorfles, fnagasinier, rue de 
Nancy O, et Deryclce Marie, doubleuse, rue de 
Beauvais 13. — ÙlioJIiiin Piei-re, contremaître, 
rue de Paris, 1s'J. et Bodin Marie, ménagère, rue 
de Hnris — Froment Jules, nmsasinier, rue do 
la Latte 179, et lie niwuci-t Julienne, journaliè
re, rue de lu Latte., 875. — MtobeBy J.-i:.. ma-
niT«i«e de maçon, rue de Carvin, S. et Catteau 
Marguerite, -soigneuse, rue de la hllanehe Porte, 
o,i _ VandenbrouCk Kduuard, rattaçheur, rue 
du Tirolois 43 et Montagne Clémence, raUa-
cheuse rue du HsJot. 214. — Wagnon Atbert, 
teveur aux bains municipaux, rue de Rn-oh. lu, 
et GoupJeux Gabrieiie, conductiice, me du \iro-

"hlaTiages. — Delmolte louis, mécanicien, et 
Flament Reine, sans profession. — Deiespierre 
Jenn-Baptiste, employé, et Vincent Chaiiotte, 
cuisiniè«,e. 

SAVON in G 0 \ G 0 
Exiger le nom . 

Victor VAISSIEB 

• M i 

Autour de Roubaix-Tourcoing 
CROIX 

UN EMULE DE BIDEGAIN. — îl s'agit 
d'un personnage à double face habitant Rou
baix, et qui vient de s'aboucher à un conseil
ler municipal de Croix, courtier électoral per
manent de l'Union Sociale et Patriotique, pour 
fournir à cet individu les originaux des let
tres qui ont été lues en séance du Conseil mu
nicipal et publiées ensuite dans le a Journal 
de Roubaix > de ce matin. 

Nous ne donnons pas le nom de ce Biae-
gain n° 2, copain du sieur Dubourg, mais le 
public verra bien que le moyen employé pour 
discréditer un adversaire politique est profon
dément méprisable. 

Un ami présent à la séance du Conseil mu
nicipal, hier soir, affirmait, ce matin, que le 
« Nationaleux » Dubourg si plein de morgue 
au milieu de ses collègues lui avait fait l'effet 
d'un enfonceur de portes ouvertes et il ajou
tait que les mœurs de l'Arabe ne suffisent pas 

ment, «ist un peu lent, toutefois, et encore ici, il " " déeats sont évalués à mille toujours pour fane la leçon aux autres. 
y a rjes notes hautes douteuses^ même fausses, maîtrisé. Les aegais » « " * ^ a K, C

J -: tQt™, „ » j , . , i_ _ - £ Œ a i , a faut 
Ces netites réserve», a Darv Û.ne s'en faut. 1 francs environ, n y a assurans»»- ^ v a citoyen est «an» M v r « , » » » « » <•# 

tnel et 
Notre devoir, ajoute t 0 , est d'intervenir, et il 

y a lieu d'émettre un vœu énergique pour que la 
Ce du Nord rétablisse, les arrêts quelle a sup-

Le Conseil municipal. & l'unanimil.'-, laisse ù 
l'administration -.^mmunale le soin d*e rédiger ce 
vœu qui sera transmis immédiatemsmt a qui de 
droit. 

2». Vœu relatif au sectionnement électoral de . 
L'exposé ci-dc?sous est lu/au Conseil : 
IJI situation actuelle vous a prouvé ce qui est 

résulté de ["œuvra de MM., chattelevn Motte et 

Rien, en effet, ne déiricntrait l'utilfté pour 
Croix d être divisé en tros* sectKjns disUnctes. 

M l'ancien Cii/iseil municipal, par ses 
délibérations des 1er i^vrii 1891 et 19 juin de la 
même année, n'avait fias demandé formeUemesit 
le maintien de Juin lé" de UStet 

Malgré cette dénparche de protestation una
nime les champioKs du parti rétrograde ont eu 
gain de cause au Conseil général et le section
nement fut décrète. 

Sans \ . il ..r sssapsr dans des considérations 
.: qu« i intérêt cominu-

tauyea d'avoir une représentation lo
cale qui soit limace des véritables sentiments, 
de n .ire commune, n<îus vous demandons de 
vouloir bien émettre un voeu motivé afin de 

traître as sectionnement qui est. un 
non sens po.u* Croiv^ 

<^t exposé est adopté.à lunanimité par la 
majorité. 

A ce moment des clameurs s'élèvent dans le 
groupe de la minorité cléricale, qui se sent tou-
CDés r^r ce con> dr- il. 

1^ rage dis adversaires de l'a-iministratlcm 
communale est i soa comble et de; colloques 
s'établissent enlse k*̂  luernbi^s de la majorité 
et les nommés Oubotrrg. Deiepurte et Qe. 

I. calme se rétalilil et la séai»oe continue. 
Î5. Hasatea, — FVatits ménajges. 
M. le Maire fait connaître <le montant de la 

Jéjiense d iiistalation de locaux. La commission 
.ee a déjà pris une délibération. Le 

Conseil eim-l un ans favorabie. 
-'4 M*. Boulevard HaunarL 
Ij» pétiti. n de .\t\t_ Hunnart. Lepers, Leroy et 

autres industriels c.jueeruant les rectifications et 
J aciieveirH-nt ds e.̂ rtp voie de communication est 
lue au Conseil iminiripaL 

Cette asserjsnMa décide qu'il y a lieu de donner 
satisfaction to;\ signatalrea de cette- pétition de 
manière ù ouvrir à la circulation et aux be
soins de lin iustrie locale jjm ne demandent 
qu'à se développer, -une artère reliant Croix a 
Wasquehal. 

il décjdx.en outre, querla déliDération 
du ni.us de mai lin.J devra être considérée comm 
du mois <lo mai 1-J01 de\ra être considérée com
me, nulle et nx-n avenue. 

La Conseil armulssit ensuite; le chapitre des 
questions divxses. M- Dubourg demande la pa
role. 

Ilans ur langage plein d'arrogance, ce conseil
ler de la niïnoçilé fait ie procès de la Commis
sion administrative de l'Hospice et réédite les 

s donl il s était déjà servi au com
mencement de la séance et que nous n'avions 
pas relevé s. 

Il attaque ensuite le maire aveic la dernière 
vioienœ sur des faits niensongrs • 

l'n véritable tumulte s'ensuit et,lasséance est, 
levée à 10 heui-es un quart. i • 
:. HARMONIE .Ml'XICIPAUi;-» B6unJon au lo. 
•V-ol eujour.l rcii dttnanoae, â  3^icures,^pour. ie 
concert do quartier. 
• Cours de solfège-el.vî'instr'QOTents a t'iKure ha
bituelle. . . . • . .' 

ETAT-CIVIL':—*>Meitf*—t Jeanne DemaiHy, 
22 ans, piqurieère,. rue de J'ABumette,,12. 

WATTKELOS 
ACIDENT DU TRAVAIL. —?A la Brasserie 
TUnion-Roubaix, M. Descam^is Henri, a été 
blessé par un sac de malt dut poids de 8o kg. 

Huit à dix jours de repos., T 
CONTRIBUTIONS INDIRECTES. — M. le re

ceveur des contributions iorlirectes prévient tes 
débitants de bcr>son de Wattrelos qu'il se rendra 
à la mair.o de celé localité les lundis. 10 et 17 
juillet, pour lu perception des licences. 

EN JUSTICE. — Le Bieur JiHien Desrumaux, 
charbonnier, a été condamné a 5 fr. de domma
ges-intérêts pou; diffamation envers M. Dépri
mer Pierre, conseiller municiipttl du Sapin-Vert. 

ECOLE CRETIN1ER. — Par arrêté préfectoral 
du 27 juir. est approuvé le projet d'agrandisse
ment de l'Ecole du. Crélinier. 

Les travaux seront mis m adjudication le 17 
juillet. 

ÉTAT CIVIY.. — naissances. •— Femand V»s- I îf %' 
brugghe. rrAO <JU Touquet. — Paul Hermine*, I r * ' 
Beck. — leanne Q-ohin, rue du Rivage, 67. — L a . * ' 
itaymon-ie Castel, rue des Trois-Pienrâ. 

trop hâté. C'était la ferme'IWbttagnies. du ] 
Ballot, sur le territoire de- Tourcing, qui brûlait. 
Les dégjats snt du reste,peu bnprtants. MlUs 
francs envim. , 

CONSEIL MUNICIPAL. — Le conseil munici
pal se réunira mardi son*, a 8 heures, pour déli
bérer sur une seule q»«estion portée à l'ordre 
du jour et pour laquelle Je huit clos sera récla
mé. Compte de l'architecte Dehaene. 

tjLwmam 
«DMAfJSSION ML'iN«ciPALE. ' — La commis» 
ipn des travaux ee ré unira é 1. 
juillet, a cinq heures du soir. 

»xca 
ATTELAGE DE 'CHIENS.— La gendar

merie de Lannoy a dressé une contravention 
à M. Vandenhède. marchande de chiffons, s 
Toufffers, pour infieaction au /règlement zeisv 
tif à l'attlag-e des, chiens. 

LYS 
UNE CONFEB^ENCE MUTUALISTE.-.•w 

La Solidarité du .'.sTord et du Pas-de-Calais (so
ciété de secours .'mutuels fondée a Roubaix en 
1897 sous le nom. de Solidarité Artistique), or. 
ganise pour aujourd'hui dimanche 2 juillet 
1905, à 4 h. 1/2 diu soir, une conférence mutua
liste, dans Ja fealle de M. Richard Desrumaux, 
estaminet de la Motte-au-Bois, rue du Bois, 
à Lys-lez-Lan noy. Les sujets traités seroa t: 
les Bienfaits de la Mutualité, par M. Eugène 
Willem, président de la société ; M. Léon Ri-
ger traitera de l'Economie sociale : Associa
tion du capital et du travail ; Accaparement. 

HEM 
LA VER3ION DU GENDRE. Nous re

cevons la. lettre suivante que notre esprit 
d'imparti; J i té nous fait un devoir- d'insérer : 

Monsieur le Rédacteur en Chef 

d a journal 1' c Egalité s. 
M onsieur. 

Ayant, lu dans votre estimabiefijouraal sou» 
la rubr i q u e : < En Famille », dans le journal 
daté d a 28 juin, que j 'avais été chex ma beile-
mere pour la battre veuillez rectifier s. v. p. 
C'est Mme Denise, mère, qui est venu chas 
moi réclamer ce qui ne lui appartient p a s ; 
par conséquent, elle s'est permis de battre sa 
twlf-, puisque j*ai les témoins i 1 appui., 

Comptant sur votre bienveillance, recerat. 
Monsieur, mes salutations. 

TXTFERMONT HUMBERT°Louisv 
t Conseiller AfciiJUCijrtL 

PAS-DE-CAIiÀÏS 
ARRONDISSEMENT DE St-OMEB 

NORTKERQUE -
' ASSASSINAT XTt/.Vfi UCJ &GBMA/ItXj*; 
Une pauvre vieille mendiante âgée de 80 ans. 

nommée Ismérée Limousin, veu've Maubert, a été 
tr.xivée étranglée au commencement de la semai
ne dernière, dans une pauvre masure qu'elle ha
bitait surres. route de Notkerque au canal de Ce- • 
«ais. 

Le maire fut informé de l'assassinat. Mais 
comptant sur M. ie docteur Maguiu pour prove
nir les aotorités du crime eomims, a ne s'en in-
truiéia pas davantage. Ce ne fut que, le mercredi 
que la gendarmerie fut prévenu. 

Les pins graves soupçons pesant sur un ouvrier 
de ferme», un nommé IJileionse Evrard, habitant 
à la Jy.iuvelte-Eglise. les gendarmes se rendi
rent a son domicile pour l'interroger. Ses soup
çons é tant contradictoires, il fut mis en état d'ar-
iv^tation. Evrard est un individu d'une très mau
vaise réputation. I.orsqu'il est ivre, a n'est plut 
mait;*e de ses passions et ressemble a une vérita-. 
t>le brute. Personne ne doute que ce soit lur 
l'assassin, non seulement de la veuve Maubert, 
mois encore du vieux Bulot, assassiné il y a as» 
v»un 6 mois. 

Evrard a été écroué à la prison de Saint Omssv 
11 ix choisi .Ma.Beiianger commue déienseos-. 

TOIT LE M 0 \ D E SAIT 
que loin de deajaltei-er 

LES BOISSONS SUCRÉES EXCITENT U SOIF 

Si vous voulez vous désaltérer 
immédiatement et <tgi*éa.blemeilt 

PRENEZ UN QUINQUINA 

Banyuls-Trilles à l'Eau 
Dans tous les Cafés et les bons Estaminets 

C'EST L'APERITIF D'ETE 
par eieelleuee 

Exigez ïéUquetle sur la bouteille 

LA VIE_SPORTIVE 
L e s C o u i ' s e g 

Courses à Autenil 
- Aujourdliui dimanche 2 juillet : , 

}• PRIX MACKMA. — steeple-cbase.v— t t 
vendre aux enchères publiques) 3 UU0 fr. — SJDJl 
métrés. 

ï l'ItJX S.U.NT-SAl VKtTR. -^Seteple-otsMSl-' 
— li.iiW lr. — 4.50O mètres. 

*' srFj>y'fj>CHA,SE. MILITAIRE — (Hors t * 
*ne). — Objets d'art. —.*.uùO mètrta 

5* PRIX ftiiCGW. — (Steeple-chase 1 n i a i 
r— 5.000 fr - 3.500, métresT ' ^ ^ t 

~. e- PRIX f)E CH-\XCIi.\rx. — r rlrihsissl 
.— 4.00O fr. — ".«ou mètres. ueinsia» 
,. PRONOSTICS DES JOURNAUX 
o D u /°'^,eI/JVigilant) : 1. Ras" d'indir^tforiaLi— 
û"„u i r U W-Ro. du Monde. — 3 . Aniehnoeje, La 
«allier. — + (Pas d indicalàonsl. — 5 ' •• ^— 
11. Maritime. — 6. Emen. Assani ' 

n Auteu.l-Longchanw '\\'{u>liuiice) : 1 Eeurt* 
F«cno/. .argument..— ». Coufa,, A«il n I T 7 
lanard — 4. (Pas d'indicationsV — 5 Loua» 
df,r. w - Astuoe. — «i- .tssam. Eenrie Davis 

f\ otr -a notre DERSItlfU: HELKE i 
des journaux.paraissant <i Pari*. < 

LA PECHE 
• A ROVEAIX ,. 

'«À:Concoure dépêche. filTG^—-'zwtuéîx-l^ 
Cour,-.tirs de pèche organisé par la Soc yt»« 'Le» 

' Vrais i'ècheurs de poissons biancs. ». - . ? n 000-
- cours de pêche en deux séries, nomb- _ •» no-do 
aura lieu près du Pont de la Vigne j l il utîSi 
courant, a 10 heures du matin. * * 

Ijes inscriptions seront reçues»-:',/™ « nobua. 
ciabaretiex. Grand' Rue. 277. * uwim. 

Les amateurs âgés de plu» j e ifr «ns doivent 
se faire inscrire du samedi t. l l e , vanurac* 
14 juillet, é neuf heures * . n^atin 1 , < u i a r " " 

Les prix suivant» seror , ,i,strit>i'»A« • 1 A«t 
pêcheurs qui prendront ^ $ ^ £ £ * l ^ £ Z 
de poissons : 1er prix. -& t t ^ » e s p i S T B 
- ?"/' **it 1 >.' * 1 0 *"• ; ^ 5 fr. 6e.5 sr.; 

" ^ etui prendront tes poisson»» lea 
prix 25 francs en espèces ; tm 

.-. ; 4e 10 fr. ; 5e et 6a à lr. ; 
9e et 10e 3 fr. ; . l ia et 18e t trA 

A. 
LES TIRS 

A ROUBAIX 
'.y-'f.tand Prix Cycliste de Rovbaix'i» f*0l*U 
tût a unécl. — Le dimanche 9 juiHet, sera cours 

~ and Prix de Roubaix, in»médiatement après 
rand Prix municipal de Paris, 

ette réunion de gala, étant donnée au profit 
pauvres, elle sera donc à la fois une grands 

plus lourds : 1er". 
Ï0 fr. ; 3e 15 
•Te et Se 4 fc 
13e et 14e » 

Dècis — Sidonie Dancette, 66 an- 5 mois, mé-j| ^ lanifestation sportive et une fête deanienlalsan. 
nagère, ruj de l'Hôpital. — Gi^eUe Herman, 
mois, place du Moulin, 87. — 'Colette Vandewalle 1> 
77 ans 5 mois, eans profeaiion, rue du Mont-à-
Leux, 16. — Hjenri Lecïoart. 2 ans 2 mois, rue 
Thiers. 

MOUVAITX 

Un lot de coureurs, digne des plue grandes réra-
nions de la capitale, s'y rencontrera ; la 1»JW 
des prix est du reste, aussi alléchante que pesai-

, ble. Notre nouveau champion national. 'AJU-
I tain, l'un des triomphateurs du Grand PBfct d* 

/ « u u » » u * I paris : Schilling, le champion hoHandeis : Friol, 
AU FEU. — Vendredi, vers 8 heures et den" œ , I champion de France 1904 ; Piard. l'ex-cnanptosj 

la toscin arxnoncait un incendie. On s'était uv. «eu (_ du monde anateursx etc., •eto.^ sont; —tsagjf • 
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